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Note de l’auteur


L’amitié est l’un des principaux sentiments heureux jalonnant le cours de notre vie.


Très présente en littérature, elle a inspiré de nombreux penseurs et écrivains célèbres, de Pythagore à Marc Levy. Ceux-ci nous ont transmis leur bon mot, leur pensée sur la relation amicale.


Il en est de même des proverbes représentant le bon sens populaire, quel que soit le pays.


L’amitié est une source quotidienne de réconfort, parfois aussi de déception. Qu’elle soit celle du confident, de l’ami d’enfance, une amitié forte ou amoureuse, ce sentiment est universel et cimente les liens nous unissant.


Elle est souvent plus durable que le sentiment l’amour. Parfois, elle se transforme en une fraternité plus forte que celle des liens du sang.


Quant à l’amitié perdue, rien ne nous blesse plus lorsqu’un(e) ami(e) nous quitte ou nous déçoit.


Nous recherchons souvent de belles citations, de beaux proverbes pour qualifier celle nous liant à nos meilleurs amis, toujours présents quand il le faut.


J’ai écrit cet ouvrage pour y répondre, considérant l’amitié et la fraternité comme des sentiments forts ayant solidement cimenté ma vie.


Bonne découverte.
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Symbole chinois de l’amitié se prononçant « you yi ».








Quelques réflexions sur l’amitié


L’amitié, c’est aimer et être aimé par un sentiment désintéressé, honnête et tendre basé sur l’estime mutuelle, sans jugement ni arrière-pensées, gain, domination ou sexualité.


C’est un lien entre des âmes sœurs qui, bien qu’étant deux personnes physiques, n’en font qu’une en partageant les événements joyeux ou tristes de notre existence.
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L’amitié est souvent représentée sous cette forme.


Il existe hélas ! la fausse amitié qui, sous le couvert d’un sentiment noble, n’est pas dans le sens du bien, du beau, mais dans celui de l’opportunité. On s’y retrouve sans vraie estime réciproque comme complice, copain, camarade… aspirant à réaliser un même but.


Il y a aussi l’amitié toxique, une relation malsaine faisant ressortir le pire de l’un au profit de l’autre.


L’amitié n’est ni dureté, ni orgueil, ni colère, inégalité comme le fruit d’une faiblesse et d’une passion mal domptée.


Elle n’a rien de commun avec la dissimulation, le déguisement, la flatterie ou l’intérêt sordide, la médisance, la calomnie et la raillerie de mauvais aloi.


Si c’est le cas, outragée, elle est à jamais perdue comme le diamant broyé sous le coup de marteau, dont demeurent presque invisibles les parcelles.


L’amitié vraie est sans arrière-pensées. Elle doit être l’objet d’une affection partagée où tout le bien est possible sans aller jusqu’au romantisme « d’être prêt à verser son sang pour l’autre ».


Immortelle, elle est faite pour le vrai, le beau, la vertu, en conformité avec la raison, la conscience, le respect des croyances et différences de l’autre qui sont source d’enrichissement mutuel.


L’amitié n’est que confiante autant que sincère.




Comment débute-t-elle ?


Elle fait partie des mystères de la vie que la raison, la science ou la technologie ne peuvent résoudre.


Elle se montre par des actes, elle se perçoit sans que nous le comprenions vraiment. Nos cœurs s’échauffent et s’attachent par une mutuelle bienveillance comme l’attraction d’un cœur honnête et vertueux pour un autre honnête et vertueux.


Ce n’est nullement le résultat d’un calcul de l’esprit, d’une faiblesse ou d’un caprice, elle vient du cœur, d’une volonté libre et spontanée, ne se commande pas. Nous sommes dans l’intime de la nature humaine.


Bien entendu, allez-vous me dire, il faut la présence d’un intérêt pour l’autre comme dans tout acte ou émotion concernant la vie humaine.


Ce qui fait la différence, c’est la puissance apportée par cette rencontre. Il faut que sur les choses essentielles de la vie, ce qui nous rassemble soit plus fort que ce qui nous divise. Cela ne veut pas dire être d’accord sur tout en gommant nos différences.


Si elle reste superficielle, sans intérêt ou engagement mutuel, les sentiments ressentis vont rapidement s’évanouir au profit de la complicité, de la camaraderie ou du copinage, voire du rejet.


Si au contraire, chacun ressent une harmonie, celle-ci peut construire quelque chose de fort et de précieux.


Ces premiers sentiments vont grandir, s’enrichir progressivement. Il faut laisser le temps nécessaire. Il y a toutefois une condition, celle d’être sensible à l’ouverture vers l’autre, de regarder avec les yeux de l’esprit, d’écouter avec les oreilles du cœur.


L’amitié n’est pas innée : elle se découvre à celle ou celui qui veut la vivre.


Pour cela, il faut être disponible, équitable, sincère, de bonne foi. Alors, elle apparait au détour de son cheminement personnel.


Il n’est pas facile d’accéder à ce trésor caché dans notre monde très individualiste, frivole, envieux, hypocrite, qui aime recevoir plutôt que de donner, un monde basé sur le paraitre et l’avoir plutôt que sur l’être.


Pour bien vivre cette amitié, il faut qu’elle soit ouverte et prévenante. On doit se sentir à l’aise mutuellement comme si cela était le soleil de l’âme.


Elle nous permet, par l’effet miroir, de nous voir tels que nous sommes sans les obligations théâtrales de la vie. Un peu comme si notre ami était notre frère jumeau, notre sœur jumelle. Notre âme, notre esprit, ceux de notre ami ne font plus qu’un avec une force renforcée.


À la teinte de notre tristesse du moment, reflet de nos dispositions intérieures, succède un rayon de bonheur.


À la vue de notre ami, pour l’un comme pour l’autre, le nuage s’écarte, les angoisses s’adoucissent, la mélancolie s’estompe, notre esprit nous ramène au calme et à la sérénité. Quelque chose de lumineux dans nos traits, dans nos yeux éveille un jour nouveau tant du côté physique que moral.


La plupart du temps, le flot de paroles sans richesse pour s’exprimer est inutile.


Nous nous comprenons sans fioritures partageant les mêmes valeurs, ressentis ou émotions. Quand on n’a rien à dire, on ne dit tout simplement rien sans que cela puisse gêner l’autre.


Ces rencontres sont du contentement. Que les heures riches passées ensemble, glissant en silence sans peser, passent vite ! Autant on s’aborde avec joie, autant on se quitte avec regret.


L’amitié se solidifiant par la pratique est un complément indispensable à tous les événements, même les plus innocents, traversant notre vie.


Le philosophe grec Plutarque au début de notre ère a écrit ces mots que je partage :


« L’amitié est bête de compagnie, non pas en troupe, comme les étourneaux et les geais. »


Un ami étant un autre soi-même, il est d’une grande rareté. Parfois, on n’a pas la grande chance de le rencontrer.


J’ai lu un jour ceci : « Une rivière à déversoirs multiples n’est que faible et basse. De même est l’amitié divisée. »


Lorsque j’entends, certaines personnes dirent avoir de nombreux amis, je me dis qu’ils doivent surtout avoir beaucoup de copains et camarades. Nous ne nous situons pas au même niveau de perceptions.


Il vaut mieux en avoir un seul peut-être, mais de grande qualité.


L’amitié est rare, car même les attaches de l’enfance n’en sont point. La raison est qu’à cet âge-là, nous ne possédons pas le recul nécessaire à l’évaluer. Il faut être en âge d’homme, à l’époque de notre vie où l’on est stabilisé, pour que la vraie rencontre se fasse ou se confirme.
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Que celui qui ne la vit pas ouvre son cœur pour en bénéficier.





Citations d’auteur
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